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Il n'est pas d'homme (|!ie Ion ait

<:ulomnié autant quL' Sir John, préci-

sément parce que, duianl ^a longue

4:arrière, il n'a cessé d'être le supé-

rieur de beaueonp de gens qui se

rroyaient autant que lui et rj'onl

toujours pi occuper qu'un poste bi(Mi

secondaire à ses côtés, en arrière de

lui on en face de Un, à titre de se-

conds ou d'adversaires déclarés.

Depuis un an environ, certains

Canadiens-Français de l'écolf^ de

V Etendard, se ^(^nt appli(inés à le re-

présenter comme notre emn'uii le

plus acharné. — Pouiquoi ? pa:ce-

i^ue Sir John n'a pu reposer en eux

assez de confiance pour en l'aire ses

l'ompagnons d'armes.

Mais que peut faire la rage de ces

envieux contre un homme qui a

contribué plu> que tout a>ilre à l'on-

dor la Puissance du Canada et à

nous doter, nous Canadiens-Fran-

çais, des principaux avantages dont

nous jouissons aujourd'hui dans

notre libre et belle province fran-

çaise î

Sii' John eût joué un rôle sur le&

pins grands théâtres de l'Europe et

les pyginées (]ui veulent le ronver

ser, oublii!nt que la ruine et la

destruction qu'ils pourront semer
autour d'eux, ne les relèveront pas

d'une ligne dans l'estime de leurs

compatriotes, mais les voueront à la

vindicte de l'nistoire qui a dit déjà^

et qui dira encore que Sir John, s'il
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